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Une eau sùre
à tout

moment
Le plom b

Il n'y a pas de pk
canalisation en plomb sur le réseau public. Seuls cetains
branchements (tuyaux entre 1a canalisation et le compteur
dêau) peuvent être en plomb ; le SEDIF les aura tous
remplacés fin 2013 après 12 ans de chantier. Mais dans les
habitations anciennes, les tuyaux peuvent encore être en
plomb. Il est conseillé ies vérifier. Cependant, aucun cas de
maladie liée au piomb dans l'eau na jamais été signalé en
Ile-de-France.
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Les sels d'aluminium sont efFicaces pour le traitement de
l'eau lors de l'étape de clarification. La réglementation fixe
pour l'aluminium une référence de qualité à 200 Ug/litre*.
Le SEDIF sbblige à respecter une valeur maximale de
100 Ug/litre*. En sortie des usines, la teneur est maintenue à
une valeur encore bien inférieure

La quaLité de l'eau distribuée en 2012 sur le réseau du Syndicat
des Eaux d'lte-de-France est, une nouvelLe fois, très satisfaisante
pour l'ensemble des paramètres analysés. Leau de votre robinet
peut être consommée sans modération.

Il n'y a pas de plomb dans l'eau en sortie d'usine et pas de
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L'eau distribuée sur le
territoire du SEDIF provient
essentiellement du trai-
tement d'eau de suface
(Seine, Marne, Oise), mais
aussi localement d'eau
souterraine (nappes du
Champigny. de lAlbien et
du Lutetien)

La carte cL contre iLlustre
l'origine de l'eau pour les
communes desservies (sauf

modlfications occasion-
nelles du parcours de Ieau).
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Légende : origine de l'eau
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La qualité bactériologlque de l'eau
distribuee est appréclée par la recherche
de microorqanismes lels que E.Coli et
entérocoques
En 2012, seuls 6 prélèvements sur 4 911,
realisés dans le cadre du contrôle sanitaire,
ont révélé ia présence de ces germes sur le
réseau de distribution du SEDIF. Le caractère
pc doe dê(ô dêforr. deê,on ^epdr
les résultats satisfaisants des prélèvements
de contrôl-^.

Le taux de conformité bactériologique a été
de 99,88 % en 20:t2
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Calcium Môqnésium Sodium Potassium Chlorures sullates Bicatbonôtes Fluor
(mgil) (mg/l) (mg/l) (mg/l) (mg/l) (m!/l) (ms/l) {mg/l)

Durant son parcours dans la
nature, lêau se charge en sels
minéraux essentiels à notre
bien-être.

C'est le cas du calcium et du
magnéslum pour le squelette,
du sodium pour les muscles,
du potasslum pour f influx
nerveux, des sulfates pour
1ëlimination des déchets
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Il contribue à une dentition salne mais ne doit Das être
Lp fluor

absorbé en excès. Pour lêau potable, la limite de qualité est
de 1,5 mgllitre (toujours respectée sur le territoire du SEDIF).

Fau douce. pau dure...
La dureté de I'eau est liée à la quantité de sels de calcium
et de magnésium dissous dans ieau. Elle diffère selon la
nature des sols traversés par l'eau et peut vafier au cours
de l'année. La dureté est exprimée en degrés ftançais :

l'F = 10 mg/l de carbonate de calclum.

Une eau dure ou même très dure (au delà de 30"F) na
pas d'incidence sur la santé (l'apport de calcium peut être
considéré comme uncomplément alimentaire). Elle présente
un inconvénient pour les appareils ménagers (traces
blanches, entartrage, dlminution de la pression au robinet).
Une eau très douce (moins de 10'F) peut en revanche
entrainer des problèmes de coÏÎosion des conduites.

Durpté ('F)- Vôleurs 2012 du contrôlp sanitaire

!1ini Mouenne l4axi
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êe!aq L'cau

Le chlore est un consewateur alimentaire : utilisé à
très faible dose en divers points du réseau. il permet de
préserver la qualité bactériologigue de leau tout au lonq
de son parcours dans les canalisations.

Son taux est adapté pour trouver le meilleur compromis
entre une bonne protection bactériologique et un goùt
de chlore modéré. En 2012 sur le territoire du SEDIF, le
r.ésiduel moyen de chlore a été de 0,25 mgllitre.

N il ratps
Les nitrates sont indispensables à la croissance des
végétaux. Tous les organismes vivants en produisent
naturellement. La concentration élevée de nitrates dans la
ressource (rivières ou nappes mal protégées) provient de
mauvaises pratigues de fertilisation.
La limite de qualité est de 50 mg/litre pour lèau potable.
Ce seuil n'est jamais dépassé en sodie des usines du SEDIF.

Nitrates (mg/l) - Valeurc 2012 du contrôle sônitaire
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Résiduel de chlorelibÊ (moyennes 2012)

nfûieurà 0,19 m9/l

! de0.20à 0.19 nig/l

r spériâurà 0,30 mq/l
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PPSt cidPs
Dans l'eau potable, la présence de pesticides (désherbants,

insecticides et fongicides) fait lobjet d'une attention paticu-
lière. Les limites de qualité de 0,1Ugllitre* pour chacun des
produits surveillés et de 0,5 Ugnitre* pour le total des pesti-
cides n'ont jamais été dépassées en sortie des uslnes en 2012.

Pesticides totaux (!q/l)' - Valeurs 2012 du contrôle sanitaire

l'4ogenne Maxi
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N.A

N.A : Non-anal!6é

*1pq/l 
= 7 ûilionième de stamme pat litue.


